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A V IS  M O R TU A IR E S
ieur
Mme et M. Auguste Favre, à Loëx, Mme 
Vve J. Cohanier et ses enfants, Mme et M. 
Albert Dunand et leurs enfants, à Genève, 
M. et Mme Alphonse Dethureus et leurs en­
fants, à Bernex, M. et Mme Jean Dethurens 
et leurs enfants, à Threns, M. Jean Garance 
«t ses enfants, à Genève, les familles Dothu- 
rens ot alliées, à Threns, Laclienal, à Blé- 
«jlieiiis, M. et Mm» Jules Favre et leurs 
ènfauts, au Grand-Saconnex, font part à leurs 
amis et connaissances de la perte qu'ils vien­
nent d'éprouver en la personne de
Madame Veuve L A C I O A L
n é e  D eth u p en s
mère, bello-wèrc, grand-mère, sœur, 
belle-sœur, tante et oousine, décédée le lü 
courant.
L’honneur sa rendra à la sortie du cime- 
i.ièni de Beniex, le mercredi 21 courant. à 
16 heures du soir. T4Ü69
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.
Mme Vve Carrier-Grec et famille fout part 
i leurs amis et connaissances de la perte 
ju’ils viennent d’éprouver en la personne 
Se Monsieur
François CARRIER
Ancien brigadier de Gendarmerie 
lécêdé, le 19 juillet, dans sa 87me année.
. Selon le désir du défunt, il ne sera pas 
tendu d’honneur. HT4975
; Mme Veuve Dérobert-Gavuirou et ses deux 
Elles, Mlles Pauline et Hedvige Dérobert, 
Mme Vve Mégevanii-Dérobert et ses enfants, 
M. et Mme Dérobert-Cadet, les familles Four- 
nior, Gavairon, Moenue et Baudet, font part 
tà leurs amis et connaissantes de la porte 
douloureuse qu’ils viennent de faire en la 
personne de Monsieur
Nicolas-Edouard DEROBERT
n o ta ir e
leur cher époux, père, frère, boau-frère, 
ibncle «t cousin, enlevé à leur affection, le 
20 courant, muni des Sacrements de l'Ejjliae.
Il ne sera pas rendu d’honneur.
Prière de ne pas faire de visites et da ne 
pas envoyer de fleurs. T4204
Messieurs les notaires du canton de Genève 
BOnt avisés du décès de leur regretté collè­
gue. Monsieur
|i N ic o la s  DEROBERT
ié jid é  à Genève, le 20 juillet 19U9.
- î'. ne 6era pas rendu d’honneur. HT4993 
Le secrétaire de la  Conférence des 
notaires,
Ch. Cherbuliez, notaire.
1 M. et Mme Louis Papeun'-Lampiste ot 
,leur fils Albert, Mme veuve Papensr-Poget, 
l^nsi que leur» familles, M. et Mmo Sandoz- 
Ifiveno font part à leurs amis et connaissan­
te s  ce la porte douloureuse qu’ils vienuent 
db faire en la personne de
j: (Ville Amélie PAPENER
feut sœur, tante, belle-fille et amie, décédée 
dans sa 58mo année.
Selon le désir de la défunte, il ne sera pas 
ïendu d'honnsuc. 11204
La famille et les amis de 11200
Madame François DEMOLE
. n é e  B o n n ev ille
»nt le ohagrin d'annoncer sa mort survenue 
^iCrevins, l# mardi, 20 juillet.
Lo servioe funèbre aura lieu à Crevins, le 
jeudi, 22 juillet, à 3 heures et quart (heure 
.Centrale), et l’honneur se rendra devunt lo 
matière de Bossey, à 4 heures et quart.
Mme Vve Brissé-Lapalud et ses enfants 
M. Emile et Mlle Julia Chevrier, Mme Vve 
Pesmoison (Meuse), les familles Brissé (Meu- 
6e), Mme Vve Lapalud et ses enfants, les 
familles Rochat, Cormier, Bajula, Courtois
Ê Pérolini font part à leurs amis et connais­ses  de la perte cruelle qu’ils viennent 
Approuver en la personne de Monsieur 
if L éon  BRISSÉ
ilenr cher époux, père, frère, baku-frêre, gen- 
'Are, oncle et cousin, décédé après une lon­
gue et pénible maladie, dans sa 50me année.
L’honneur se rendra, le vendredi, 23 et, 
à  midi 1/4, devant la maison mortuaire, rue 
Ab Bern», 16 ._____________________ 11230
1V L es  fa m ille s  C o issa rd  e t  Gou> 
d a rd  remercient sincèrement toutes les 
Ipersonnes qui leur ont témoigné leur sym­
pathie dans le deuil cruel qui vient de les 
frapper. 11205
X M. E m ile T ro tte t B la n c  et ses en-
lànts remercient bien sincèrement pour les 
nombreux témoignages d’affection etdesym- 
palhie reçus à l’occasion de leurgrand deuil
T r a n s p o r ts  F u n è b r e s
J. SERHETTfiZ-MAbhET
0 ,  U n e  d ’I t a l i e ,  9  
Téléphone 33 8 3  —o— GENÈVE
Exempte les familles de toutes démar­
I dias et formalités. — Enterrements de 
l^ o u te ^ ^ la sse s^ -^ a b r i^ ii^ ^ ^ ^ o rc u e n ^
MARBRERIE MODERNE
T~i. G U G G E B I
h  S t-G E O R « E S  T2431
Grand choix de M o n u m e n ts  e t  u r n e s  
eu  m arb re, Njenlts e t  g r a n i t s  
d e  S u èd e  — Un stock en liquidation.
yarle de l’inertie de l’administration, du 
Manque d'outillage des arsenaux, des condi 
tions déplorables de l’avancement du per 
«onnel, ce qui décourage les bons ouvriers, 
’fct du défaut de responsabilité. L’orateur dit 
Iflue M. Pelletan laissa la marine dans un 
Grand état de désordre. Par contre, il rend 
hommage à M. Picard. L’orateur conclut 
en disant qu’il faut exclure de la marine 
Vodieuse politique et moins dilapider les 
erédits destinés à la défense nationale. La 
feéance est levée,
H L’après-midi, la Chambre continue la 
fLiscussion sur la marine.
! M. Alfred Picard, ministre de la marine, 
déclare que du rapport do la commission 
on peut dégager des critiques sur le passé 
des enseignements pour l’avenir. Ce que 1’ 
.peut dire sur le passé, c’est que les erreurs 
commises l’ont été de bonne foi. Pour l’ave­
n ir, le ministre promet de l’aborder avec 
Résolution, avec une entière liberté d’esprit.
Le ministre examine successivement les 
différents points de ce rappo t. A propos de 
Jchacun d’eux, il explique quelle méthode i' 
Buivra pour rechercher les remèdes. Le minis 
tre  parle des approvisionnements. Il veil 
lera à ce qu’ils existent non seulement pour 
le temps de paix, mais encore parco qu’ils
Soivent constituer des réserves de provisions, ans l’éventualité d’une guerre. Lo ministre 
b’o cupe des-marchés. Il dit qu’il prendra 
Jles mesures nécessaires, pour que l’E ta t ne 
pc trouve pas en face d’associations syndiquées 
ifiour se partager les marchés.
Il veillera à ce que les adjudications soient 
sincères et faites confo.mément au règlement 
Sur la comptabilité. Le ministre, après avoir 
parlé des poudres et des expériences dont 
filles ont fait l'objet, fait connaître à la Cham-
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bre quelles sont ses vues sur la réorganisa­
tion centrale. Il expose qu’il tendra en même 
temps à réaliser plus de cohésion entre les 
services, à permettre de mieux établir les res­
ponsabilités. Le ministre annonce qu’il dé­
posera le jour même de la rentrée de la Cham- 
3re, un projet sur l’organisation de la marine 
Appl.) Le Conseil supérieur do la marine 
sera remanié conformément au sentiment 
général.
Après avoir examiné rapidement la situa­
tion des grandes marines européennes.M. 
Picard dit que les ministres ont le devoir de 
réagir contre les opinions trop pessimistes, 
surtout au lendemain des grandes manoeu­
vres accomplies par les navires réunis de la 
mer du Nord et de la Méditerranée.
Ayons confiance en nous-mêmes, ajoute 
M. Picard. Ne donnons pas à l’étranger l’im­
pression qu’il n’y a plus de marine française. 
Puisse s’écrie-t-il en term inant, à la 
bourrasque succéder l’accalmie. Voilà ce 
que je souhaite de tout mon coeur de ministre 
républicain et de bon Français. (Appl. répétés 
sur tous les bancs)
M. Delcassé dit que le gouvernement a trop 
tardé à apporter à la Chambre le plan de la 
marine. Il critique la politique navale de ces 
dernières années. Avec l’argent qu’on a con­
sacré à la construction de petita bateaux inap­
tes à rendre les services qu’on serait en droit 
d’en attendre en cas de guerre, nous aurions 
pu, déclare-t-il, avoir une flotte de cuirassés. 
L’orateur parle ensuite des lenteurs dans la 
construction des cuirassés. Il oppose à cette 
lenteur la rapidité mise par les Anglais, 
la construction de leurs navires. M. Del- 
cassé.examine ensuite la question de l’artil­
lerie, oelle des obus, des approvisionnements 
et du ravitaillement, celle enfin des bassins 
de radoub. M. Delcassé ajoute que la respon­
sabilité de cet état de chose remonte aux mi­
nistères qui se sont succédé à la marine. 
Même la flotte que l’on construit actuellement 
n’est pas celle que la Chambre a votée.
M. Delcassé s’élève contre les modifications 
apportées au plan primitif des bateaux en 
cours de construction. On a adopté dit-il, une 
artillerie différente de celle qui était destinée 
aux navires, une fois achevée la construction 
de la coque des cuirassés. Cela a diminué no­
tablement la valeur offensive des bateaux. 
M. Delcassé parle de l’organisition du tra­
vail dans les arsenaux. Il préconise le travail 
à la tâche avec des tempéraments. Il de­
mande qu’on rende aux ingénieurs l’auto­
rité qu’on leur a retirée. L’orateur parle ensui­
te d’incuries commises par le gouvernement 
Si le gouvernement, averti par des précédents 
malheurs, avait pris les mesures réclamées 
par le commandant du bateau, le Iena  se­
rait encore une unité de la flotte française. 
Puisque le gouvernement a manqué à sa tâ ­
che, c’est à la Chambre de décider. Elle con­
naît son devoir et le pays ne comprendrait 
)ome à constater l’inutilité
La princesse Elvira, fille de Don Carlos, 
est arrivée. Don Jaime de Bourbon est atten­
du. Quelques amis de Don Carlos sont arri­
vés d’Espagne. ■
Varese, 20. — Le corps de Don Carlos est 
revêtu de l’uniforme de général en chef, qu’il 
portait pondant la guerre d’Espagne, du 
chapeau rouge, du porte-plaque avec le chif­
fre Carlos Vil surmonté de la couronne royale.
Le nouveau chancelier allemand. — Ber­
lin, 20 (S). — Les joltmaux autrichiens
M. Loria, professeur à l’université de Tu­
rin expose l’organisation des sociétés de se­
cours mutuels et coopératives en Italie.
Enfin, M. René Worms donne communi­
cation du rapport de M. Lotli sur la solida­
rité en Angleterre.
Beaux-Arts. — Interlaken, 20. — Mardi 
matin, à 11 heures 30, a eu lieu le vernissage 
de l’exposition internationale des Beaux- 
Arts, installée avec beaucoup de goût, dans 1a. 
salle du Kursaal.
Les invités, pour la plupart des artistes 
e t des journalistes, étaient reçus par le peintre 
Ferdinand Hodler, président du comité de 
l’exposition.
Le salon oomprend une centaine d’œuvres, 
peinture et sculture. Les artistes suisses sont 
en majorité, et la jeune école bernoise y occu­
pe une place en vue.
La France et l’Allemagne sont représen­
tées par des artistes dont l’œuvre présente 
un grand intérêt.
Dana la soulptuie, on remarque des couvres 
de James Vibert, Niederhaeusern, Eourdelle 
etBlanchet, de Paris, etc.
Grâce au nombre restreint des œuvres 
exposées, et ; n goût judicie x des organi­
sateurs, l’Exposition se visite très agréa­
blement et sera certainement très fréqir ntée 
par les nombreux étrangers qui séjournent 
actuellement à Interlaken.
A une heure, un déjeuner, bien servi, a 
réuni les incités au Savoy Hôt 1.
Des discours ont été prononcés p r M. An­
dré Michel, conseiller national, qui, au nom 
de l’administration du Kursaal, a exprimé 
le vœu que l’exposition internationale, qui 
est la première de ce genre en Suisse, soit 
organisée chaque année; puis M. Ferdinand 
Hodler, qui a insisté sur les avantages des 
relations internationales entre les artistes; 
par le peintre Max Buri, par le docteur Trog, 
rédacteur à la Nouvelle Gazette de Zurich, au 
nom do la presse, par M. Scheffer, (Alle­
magne).
Ensuite a eu lieu une réception très gaie 
et très cordiale, qui s’est termiuée par une 
excursion au Harder.
Le prix de la farine. — Lucerne 20. —Sui­
vant l’exemple des moulins de la Suisse orien­
tale, les minoteries de la Suisse centrale vont 
également augmenter le prix de la farine.
Accident mortel. — Morges 20. — M. C. J. 
Demont, âgé de 63 ans, ancien négociant à 
Vullierens, près de Morges, a fait une chute 
de bicyclette et s’est tué.
Accident. — Martigny 20. — L’automobile 
d’un M. Serge Kousminski, en séjour à 
l’hôtel du Trient, à Vernayaz, se rendait 
à Sion avec son chauffeur et trois voyageurs 
lorsque la voiture se lança, près de Charrat, 
contre un des peupliers qui bordent laroute. 
M. Kousminski a étérelevé sans connaissance, 
mais sans blessure apparente. M. Mottier, 
vice-président de la commune de Salvan, 
qui fut lancé à une distance de 12 mètres, 
porte une blessure à la tête. M. Richard,annoncent que le chancelier de l’empire  ^
rendra prochainement visite à l’empereur I négociant à Martigny, s’en tire avec des con- 
François-Joseph. Il est exact que M. de Beth- tusions sans gravité.
mann-Hollweg l’intention de rendre I Mort gcié. — Davos, 20. — L’identité 
visite à l’empereur d ’Autriche, mais rien I du cadavre retrouvé sur la Furka de Maien- 
n’est encore décidé au sujet de la date de feld a été établie. C’est un ouvrier italien, 
celle-ci. De même, on ne sait pas encore à âgé de 24 ans nommé Consoli Andrea, qui
pas
des
quel moment le chancelier donnera suite 
à son désir de se présenter au roi d’Italie. 
Ces deux visites auront lieu peut-être eu 
automne prochain.
Explosions. — Langendreer, 20. — Une ex­
plosion de grisou s’est produite mardi matin 
à la mine Mansfeld. A l l  heures, on avait déjà 
retiré trois morts et plusieurs blessés. Les dé­
tails manquent.
Langendreer, 20. — L’accident qui s’est
le 11 juillet était parti d’Arosa pour passer 
la montagne e t se rendre à Davos chercher 
du travail. Il a succombé dans la tempête 
de neige qui sévissait ces jours derniers sur 
les hauteurs clu col.g
D e u x i è m e  é d itio n *
CHUTE DU MINISTERE FRANÇAIS
__________ , _ Paris, 21. — Le scrutin sur la priorité en
produit à la mine Mansfeld est dû à l’explo-1 faveur de l’ordre du jour de confiance ré- 
sion de poussière de charbon e t de grisou, clamé par le gouvernement se décompose 
explosion qui s’est produite au moment ou de la manière suivante : Le chiffre des vo- 
l’on faisait sauter du minerai à la dynamite, tanta était de 383, la majorité de 192. Ont 
Trois mineurs ont été tués, 5 grièvement et ] voté pour l’acceptation de l’ordre du jour 
2 légèrement blessés. Au moment de l’acci- ! de confiance, 176 députés contre 212. Les 
dent, ü y avait 400 personnes dans la mine. 212 députés qui ont voté contre la priorité 
Cologne 20. -  Une explosion de chaudière »  répartissent aipsi : 48 socialistes unifiés, 
s’est produite lundi après-midi près de Ro- 2 socialiste «on unifies, 15 s o c ié té s  inde-
là n d s c c k e ,  . « r  E Ä $ Ä 2  Ä 5
2 3 1 * » i ** S- » - * » 1
de graves blessures. Un chauffeur a succombé.
Lauterbrunnen, 20. — Aux travaux de
construction de la Jungfrau, une explosion ____  _____ ____
de dynamite s’est de nouveau produite mardi I absents par congé
et 34 droitiers. 27 députés n’ont pas pris part 
au vote. Ce sont, en plus du président 21 
radicaux et radicaux socialistes, 4 progrès 
sistes et un droitier, 175 députés étaient
après-midi.
Les secours médicaux sont partis par train 
spécial. Les détails manquent.
Pérou et Bolivie. — Paris, 20. — La léga 
tion du Pérou a reçu hier soir la dépêche 
suivante datée de Lima, le 15 : Le gouver 
nement de Bolivie nous adonné pour les 
événements de La Paz, les mêmes satisfac 
tions qu’à l’Argentine et à la même date. 
Signé : Porras, ministre des affaires étian 
gères du Pérou.
Paris, 21. — Au cours de son entrevue 
à l’Elysée avec M. Clemenceau et les minis­
tres, le président de la République n’a pas 
caché la surprise que lui causait l’événement. 
Il a remercié les membres du gouvernement 
des services qu’ils ont rendus au pays pen­
dant les trois ans que le cabinet Clemenceau 
a été au pouvoir. Le président de la Répu­
blique s’est ensuite fait donner par M. Cle­
menceau de très nombreuses explications 
sur le débat qui venait d’avoir lieu et plus
qu’elle se b rn  
sacrifices qu’on demande chaque 
année pour la marine. La Chambre devra 
prendre garde au bon emploi de ce3 sommes,
(Vifs appl. sur de nombreux bancs)
M. Delahaye, conservateur, succède à M, 
Delcassé. Son discours violent, provoque 
différents incidents. Il fait allusion à M. Du 
pont dont les actes, dit-il, approuvés par le 
ministre, relèvent du Code Pénal.
M. Thomson proteste énergiquement 
Le président intervient : Vous avez le 
droit, dit-il, de demander de mettre en accu­
sation des ministres, et la Chambre jugera.
M. Delahaye réplique : Je  n’ai fait que 
résumer le rapport de la commission,
M. Clemenceau déclare que le ministère 
tout entier est solidaire du ministre de la 
marine. Il reproche à M. Delcassé de parler 
d’incurie, lui qui a  conduit la France à Algé 
siras.
M. Delcassé répond qu’il ne lui a pas été 
donné de faire à la France tout le bien qu’il 
aurait voulu. Le président du Conseil, dit-il, 
n’a pas fait son devoir de président de la 
commission d’enquête sur la marine, au mo­
ment où lui, Dclcassé, était ministre 
M. Clemenceau qualifie Algésiras de la 
a plus grande humiliation que la France ait 
subie » ce qui soulève de violentes protesta­
tions. «
M. Clémenceau ; J ’ai dit cela parce que 
les ministres de la guerre et de la marine, 
interrogés à l’époque ont répondu qu’ils n’é­
taient pas prêts.
M. Dumont ,radical dissident : La Françe 
est allée à Algésiras sans humiliation. Elle 
n’a fait qu’oeuvre d’humanité et d’amour 
de la paix. _ .
On met aux voix la priorité en faveur de 
l’ordre du jour de confiance adopté par M. 
Clémenceau.
S * n r  2 1 2  v o i x  c o n t r e  Ï 7 0 ,  l a  p r i o r i ­
t é  e « t  r e î i s s é e  î i  c<‘t  o r d r e  « tu  j o u r .  
Les ministres quittent la salle derrière M.Cle- 
menceau au milieu des acclamations de l’op­
position.
L’ordre du jour pur et simple est adopté 
à une grande majorité. La Chambre s’ajourne 
à jeudi à 2 heures.
Les députés quittent la salle en commen 
tant vivement l’incident.
A u s s i t ô t  n p r è H  l e  v o t e ,  l e s  m i n i s ­
t r e s  o n t  < ) i : i t 1 é  l e  P a l n i s  î î o t s r b o n  
p o u r  a l l e r  r v n i H t r «  l e u r  d é m i s s i o n  
a n  E’ r £ » i < l o u t  d e  l a  R é j i u M i q u «
La mort de Der1. Carlos. — Varese, 20 (S). 
—Le corps do Don Carlos est toujours dans 
la chambre ardente où des messes sont célé­
brées. Cet après-midi, le public sera admis 
à visiter le corps qui sera mis en bière ce 
soir. Aucune disposition définitive n’a été 
prise pour transférer le corps, parce qu’on 
attend toujours l’autorisation de François- 
Joseph, pour l’inhumatioa à Triest#
contre l’alcoolisme. -  Londres 20. -  L e  | P f^ ie u liè re m e n t^ n n c id e n t entre M. Cle- 
deuxième congrès international contre l’al­
coolisme a été ouvert par lord Weardale en 
présence de 1200 délégués.
Chemins de îe r  fédéraux. — Berne, 20.
Les chemins de fer fédéraux ont transporté, 
en juin 1909*6.213.000 vgyageurs et 1.033.000
tonnes de marchandises. Les recettes du tran-1 pr£ÿ0ir son refus, et dès mardi soir on citait 
port du mois de juin ont été de 7.842.000 frs3 les nom3 do MM. Briand, Poincaré, Pichon 
Comparé au chiffre du mois de juin de 1 an I j jart,hou. Les chances de M. Briand parais, 
dernier, le nombre des voyageurs a diminue senfc lea pju3 sérieuses. Le maintien de MM 
de 298.871, tandis que le nombre des tonnes I g artj10u et Pichon dans la prochaine corn, 
de marchandises a augmenté de 46.250. La j binaison paraît très probable. Beaucoup de 
Hn franannrf. pat, rlr- 511.448 frs infé-1 ^ p Uté3  expriment le désir de voir confier
menceau et M. Delcassé,
Paris, 21. — Une grande incertitude règne 
au sujet du choix de l’homme politique le 
plus qualifié pour détourner la crise. Le nom 
de M. Léon Bourgeois est généralement mis 
en avant mais sa santé ébranlée lui interdit 
en quelque sorte le retour aux affaires. Il faut
recette du t sport est de  
rieure à celle do l’an dernier. La recette totale 
de l’exploitation du mois de juin est de 
13.832.000 frs, soit 529 404 frs de moins qu’en 
juin 1908.Les dépenses de l’exlploitaion sont 
de 9.899.000 frs, soit 277.430 frs de plus que 
en 1908. La recette totale depuis le 1 janvier 
1909 est de 68.526.173.frt, soit 1.067.984 frs 
de moins que dans la période correspondante 
de l’an dernier. Les dépenses totales du 1 
janvier à fin juin sont de 48.526.624frs, soi} 
1.318.484 frs de moins que pour la période 
correspondante de l’an dernier. L’excédent 
des recettes sur les dépenses a été pour la 
période du 1 janvier au 30 juin de 19.999.548 
frs, soit 250.500 frs de plus que pour la pé 
riode correspondante de l’an dernier.
Congrès de sociologie. — Berne 20. — 
Mardi matin à dix heures s’est ouvert à l’U­
niversité de Eerne, le congrès de l’institu t 
international de sociologie, qui durera quatre 
jours. De nombreux politiciens et savants de 
la Suisse et de l’étranger sont présents, parmi 
lesquels M. Yves Guyot et des représentants 
officiels de l’Espagne et des Etats-Unis. 
M. Léon Bourgeois, également annoncé, est
de la Bolivie d’accepter la décision de la 
République Argentine dans le différend de 
frontière entre la Bolivie et le Pérou. De 
plus, la République Argentine est mécontente 
de ce que le président de la Bolivie ait adres­
sé aux préfets des circulaires contenant des 
réflexions désagréables pour la République 
Argentine.
Souverains en voyage. — Cronstadt, 21. — 
Le roi et la reine de Danemark sont partis 
pour l’Angleterre à bord du Danebrog. L’em­
pereur ot l’impératrice les ont accompagnés 
jusqu’à Cronstadt. „
T r o i s i è m e  é d i t i o n  
CHUTE OU M IN IST È R E  FRA NÇ AIS
Paris, 21. — En quittant le Palais-Bourbon 
les ministres se sont rendus à l’Elysée et ont 
remis leur démission au président de la Ré­
publique. M. Fallières a accepté cette démis­
sion et a prié les membres du Cabinet de 
continuer la gestion des affaires courantes.
M. Fallières a demandé à M. Clémenceau 
do revenir ce matin mercredi à l’Elysée afin 
de conférer avec lui sur la situation politique. 
Le chef de l’E tat consultera ensuite les prési­
dents des deux Chambres, t
Paris, 21. — L’impression générale dans 
les couloirs dé la Chambre est que la chute 
du ministère est due aux attaques de M. Cle­
menceau contre M. Dclcassé au sujet d’Al- 
gésiras. On estime que le président du Conseil 
s’est véritablement suicidé.
M. Clémentel ancien ministre, déclare 
qu’il n’était pas possible qu’un président 
du Conseil pût dire que la France avait été 
humiliée à Algésiras. Nous sommes allés à 
Algésiras, confiants dans nos droits et pour 
favoriser la solution pacifique d’un conflit 
qui ne méritait pas de déchaîner la guerre.
M. Jaurès déclare que M. Clemenceau a 
fait une pure folie en rappelant Algésiras.
11 a réveillé stupidement des susceptibilités.
Il n’a pas songé au danger qu’il y avait à 
polémiquer sur ce terrain international à 
propos d’actes signés des puissances, e t en 
le faisant, il a rendu la vie de la majorité 
insupportable. M. Jaurès conclut : Clemen­
ceau a disparu. C’était un homme éminem­
ment dangereux pour le pays.
Paris, 21 (S.) — Les journaux commentent 
la chute du cabinet. Lo Radical écrit : 
M. Clémenceau ne pensait atteindre que son 
rival Delcassé, il s’est frappé lui-même, pour 
faire durer son pouvoir, il a essayé de dis­
créditer ceux qui l’ont précédé et ceux qui 
pourraient lui succéder. S’il a convaincu 
VI. Delcassé d’avoir humilié la France, 
il a été atteint par les éclats, éclaboussé par 
la boue.
M. Dosmoulins écrit dans le Gaulois : Sa 
mauvaise besogne achevée, Clemenceau se 
retire, mais le mal reste. Nous ne voulons 
pas piétiner un vaincu, mais nous ne pouvons 
qu’exprimer le regret qu’il ne soit pas tombé 
plus tôt.
L'Eclair : Le Cabinet de demain ne sera 
ni viable ni tolérable s’il ne se consacre au 
rétablissement de la vie sociale, au relève­
ment de notre armée de terre et de mer, de 
notre prestige et de notre influence 
Europe.
h ’Echo de Paris : La chute do M. Clemen­
ceau est plus lourde, parce qu’il est tombé 
sur une telle parole et après un tel acte, parce 
que le mouvement de révolte de la Chambre 
donne à M. Delcassé, ministre des Affaires 
étrangères, la consécration d’une complète 
revanche.
La République Française : Le mot de Gam- 
betta sur la justice immanente des choses se 
réalise une fois de plus par cette chute 
lamentable et humiliante de l’homme qui a 
été si longtemps le grand démolisseur de la 
République et des hommes qui l’ont gou 
vemée.
M. Jaurès écrit dans VHumanité : Avec 
M. Clemenceau disparaissent tous les rêves 
troubles, toutes les velléités inquiétantes, 
toutes les soudainetés dangereuses qui pou 
vaient inquiéter notre politique extérieure,
Paris, 21 (S.) — M. Puech écrit dans 
VAurore : Laissant de côté la marine, c’est 
M. Delcassé lui-même que M. Clemenceau 
prend à partie. Le rude jouteur, qui par ce 
moyen familier a fait si souvent toucher le 
sol a ses adversaires, a dépassé la mesure. Il 
a profondément blessé le sentiment intime 
de l’assemblée. Son élan a été mal calculé- 
Clemenceau s’est précipité lui-même 
l’abîme.
L ’Action écrit : Clemenceau sombre 
comme il gouverna, dans l’incohérence et 
l’impopularité. Sa carrière politique avait 
accumulé beaucoup de ruines, il en sera la 
dernière et la moins regrettée.
ESN P E R S E  
Téhéran, 21 — Le jeune shah s’est rendu 
mardi après-midi de Sultanabad au palais 
royal de Téhéran, escorté de plus de 4000 
cavaliers persans et Baktiaris Une foule im­
mense bordait la route par laquelle a passé 
le cortège Les ministres ont été présentés 
au shah à son arrivée au palais
La situation ne s’améliore pas à Chiraz, 
Le ministre d’Angleterre a demandé la révo 




Madrid 21 — Le roi o visité mardi après 
midi les quartiers dea troupes qui partent 
pour Melilia.
Policiers russes en Angleterre. — Londres 
21, (S). — A la Chambre des Communes, 
répondant aune question au sujet de la pré­
sence de policiers russes en Angleterre, sir 
H. Gladstone dit no rien savoir à cet égard. 
En tous cas, les policiers ont le droit de sé­
journer en Angleterre comme n’importe quel 
particulier Ils peuvent s’occuper de la pro­
tection de leur souverain, leur présence n’of­
frant aucun danger pour l’Angleterre 
La mort de Don Carlos — Varese, 21 (S) — 
Le service funèbre de Don Carlos sera célé­
bré jeudi à 10 heures à Varese Le corps sera 
ensuite transporté à Trieste, où les funé­
railles auront lieu samedi matin
Distinction — Londres 21 (S) — La Ga- 
zeit", o/jicielle annonce que le prince Georges 
de Grèce a été nommé grand croix honoraire 
de l’ordre de Victoria 
Ascensions.—Randa, 20.— Aujourd’hui a 
été effectuée la première ascension du Taesch- 
liorn par M. F. Cleridhew avec les guides 
Burgener et Fernand Sisten. La neige était 
très bonne, le temps merveilleux avec ten­
dance à se maintenir.
Zermatt, 20. — La première ascension du 
Cervin a été effectuée aujourd’hui mardi par- 
un Anglais, M. Roberts accompagné du 
guide Zumtaugwald, de Lucerne. Le sommet 
a été atteint à 8 heures et demie du matin, 
bien qu’il y eût beaucoup de neige sur la 
montagne,.
Q a a f t r l è m e
La ch u te  du m in is tè r e  fran ça is^
Londres, 21 .— Le Times dans un article 
sur la chute du ministère français, exprime 
l’espoir que le successeur de M. Clemenceau 
quel qu’il soit, continue la politique étran­
gère basée sur les principes qu’a posés M. 
Delcassé, politique qui a produit l’entente 
avec l’Angleterre et favorisé le bon accord 
anglo-russe, que M. Clemenceau a suivie loya­
lement et très fidèlement, qui n’est plus celle 
d’un homme ni d’un parti, mais celle de la 
France.
Le Standard dit que M. Clemenceau man­
qua de générosité et de prudence. Il accusa 
M. Delcassé d’avoir entraîné la France à 
Algésiras.
Pour les Daily News, le3 radicaux doivent 
se fél c ter de la chute du m n stère qui 
paraissait incapable de mener le radica­
lisme vers l’exécution d’une politique social 
fructueuse. .
Le Morning post d it que la chute du minis­
tère Clemenceau e3t un événement qu’on 
ne peut envisager aAec un coeur léger.
dans la nouvelle combinaison à M. Delcassé 
le portefeuille de la marine,
LA QUESTION BALKANIQUE
Agitation en Serbie 
Vienne, 21. — Selon des nouvelles de Bel­
grade, les conjurés ont repris leur influence. 
Le major Okanovitch a  touché 40.000 francs. 
Cette mesure ainsi que d’autres semblables, 
le BU14, est la conséquence de menaces faites par les
que pour la période conjurés de publier des documents très corn­
- -  - • - 1 promettants pour le roi, le prince Georges 
et lo parti radical, si la pression exercés sur 
les conjurés par le prince Georges ne cesse pas
AU MAROC
L'Espagne au llaroo  
Madrid, 21 (officiel). — Le commandant de 
la place de Melilia a informé le ministre do 
la guerro que lo commandant de la place 
d ’Alhucemas est avisé de l’attaque immi 
nente d’Alhucemas par les Kabyles.
Le commandant de Melilia annonce que 
l’attitude des tribus est différente, mais que 
néanmoins l’ensemble est hostile à l’Espagne. 
. _ _ Madrid, 21. — Lo Conseil dos ministres,
m ôm en tan^en t^ 'e 't^u  à slÆckhôlmi^li n’a I réuni mardi après-midi, a décidé que tous 
pas pu assister à la séance d’ouverture. La les moyens nécessaires en hommes et en ma- 
ques tion principale à l’ordre du jour est celle I ténel seront mis a la disposition du general
de la solidarité sociale. M. Tschirsch, recteur 
de l’Université, a souhaité la bienvenue aux 
délégués au nom de l’Université et M. le con 
seiller d’E ta t Gobât, au nom des autorités. 
Ont parlé ensuite M. le président de l’institu t 
international, sénateur Garofano de Venise
Marina pour faire face aux événemonts.
Madrid, 21. — La Correspondencia M ilitär 
dit que la brigade d’infanterie de Séville a 
reçu l’ordre de mobiliser.
Le même journal confirme qu'un engage 
ment a eu lieu mardi matin à Meülla. Un
le secrétaire général de l’institut, professeur soldat espagnol a été tué et 6 blessés.
R. Worms, de Paris, professeur Stein de Berne 
l’ambassadeur de France, comte d’Aunay, 
et le s représentants de divers états étrangers, 
entre autres l’Amériqne. (M. Lesterward, 
ancien président de l’institut), le professeur 
Posada, - Espagne et M. le profes. W. Os­
wald. Les délibérations seront reprises dans 
une séance de l’aprés-midi, à trois heures.
La séance de l’après-midi a été ouverte 
à 3 heures. M. Chauffard donne lecture d’un 
travail de Raoul de la Grafferio, juge au 
tribunal do Nantes, sur l’organisation et 
l’évolution de la solidarité.
Il est ensuite donné lecture d’un travail 
de M. G. L. Duprat, professeur à Aix-cn 
Provence sur les rapports de la solidarité so 
ciale et l’évolution religieuse.
La General Motor Cab, à Londres.
procède à l ’émission de £  400,000 d’obliga­
tion, directement par voie de circulaire, 
à tous ses actionnaires jusqu’au 27 cou­
rant, à raison do 08 Ojo- Ces titres sont 
remboursables à 105 0[o, en 6 ans, à 
p a rtir  de 1010.
De la circulaire Tissot, Monneron et 
Guye à Lausanne. «La Grande Brasserie 
qui pâtit de la fraîcheur de la saison, s« 
maintient sans plus à 587,50. Cette so­
ciété convoque ses actionnaires à l ’eflet 
de leur faire approuver l ’absorption de 
la Brasserie de Moudon.
L ’action Romande d ’électricité à la. 
quelle le détachement de son coupon i  
rendu une élasticité méritée, poursuit 
son avance à 385. Elle reste encore, mal­
gré sa hausse récente et prévue, un des 
titres intéressants de la cote. »
Nous avons dit que la hausse des parts . 
Ouest-Lumière à Paris était profitable à 
la Société Franco-Suisse Electrique qui 
en possède un chiffre important dans son 
portefeuille. Le bulletin de MM. Duval 
et Cie rappelle cependant que ces parts 
peuvent toujours être rachetées par la 
société à 150 fr., conformément à l’arti­
cle 8 des statuts et que leur avenir est 
par conséquent limité. Rien n ’indique, 
en outre, que le conseil de l ’OueSt-Lu< 
mière soit décidé à répartir plus de 0 o/o 
sur les actions pour l ’exercice qui vient 
de prendre fin, ce n ’est qu’à partir de 
o/o que les parts entrent en jouissance. 
Notre bourse n ’a manifesté aucune 
émotion : elle s’est maintenue ferme sans 
randes affaires.
B o u r s e  «le G e n è v e
L A  Q U E S T IO N  B A L K A N IQ U E
Intrigues politiques
Constantinople, 21 (S). — On tient de 
source digne de créance que le comité Union 
et Progrès fera démissionner les ministres 
des affaires étrangères, de l’intérieur, de la 
justice et des travaux publics. Le vice-pré­
sident de la Chambre, Talaat-bey, prendra 
l’intérieur, l’ambassadeur de Turquie à Rome 
Hakki pacha, les affaires étrangères et l’an­
cien ministre de la justice Hairi bey, repren 
dra son portefeuille, un député arménien 
aurait les travaux publics.
INFORMATIONS FINANCIERES
Genève, le 21 juillet 1909
La Bourse de Paris ne se doutait nul 
lement de la crise ministérielle, qui allait 
s’ouvrir le soir môme ; les bulletins ne 
portent nulle trace d’une crainte quel­
conque sur la solidité du ministère 
Clemenceau. C’était hier la fermeté qui 
dominait sur la plupart des groupes à la 
seule exception du groupe espagnol af­
fecté par le Maroc. Nous ne serions pas 
étonné que la Bourse d ’aujourd’hui ne 
prît très philosophiquement la chute de 
Clémenceau par la bonne raison qu’il 
entraîne M. Caillaux avec lui.
Les Russes sont très fermes et l ’Exté 
rieure perd 15 centimes.
Hausse de 6 et 8 fr. sur l ’Union pari­
sienne et la Banque de Paris.
Commerciale italienne plus faible de 7 
francs.
Le Rio et la Sosnowice reprennent de 
6 et 13 fr.
En coulisse 2 et 2 fr. 50 de mieux-va 
lue surlesRandmines, Robinson, Crowan 
et East Rand.
On annonce que le gouvernement russe 
aurait décidé d'employer 40 millions do 
roubles des fonds de caisses d’épargne et 
acheter à Paris de la rente russe 4 1/2 0/0.
L ’émission de l ’emprunt de dinars 30 
millions que la Banque Hypothécaire do 
l ’E tat Serbe (Upnuva Fondoya) pro­
jetait de contracter, va être différée 
jusqu’à l ’émission du nouvel emprunt 
d’Etat.
G EN liV K . — 21 juillet
Fotidt (i'IHats Coura du.jmii
1/2 E m prunt Suisso 1903, 3 0/0 différé 44.3 —
1/2 Em pr. Suisse C. F. F. 1899*1902 sér.A.èK. 980 -
0/0 Km / n n t  S u isse  1000 ........................ ..... 104 50
......... .............. ...  ............................4S3 5C
............................ .....469 --
• • • • • • • 0^7 —•
............................ .....109 5C
............................ .....468 -
• • • • i  •  ' 95 50
• -  . .  • 441 50
. . . . . .  40-1 -  '
1/2 F é d é ra l 1909 
0/0  G enevois 1883 
0^0 Genevreis, 1899 
0/0  V alais 187Ö .
1/2 Y ando is 1888 
0/0 H o n g rie  o r.
0/0  K usse o r 1839
0/0  S erbe  1895 . • • • • • • • »
Obligations municipales
1/2 V ille  de G enève 1893 .  • .  • .
0 ,0  V ille  de G enève 1898
1/2 V ille  de  G enève 189S . . • • •
0 /0  V ille  de G enève 1900 . .  .  .  .
0/0 V ille de B ern e  1897. • • • • •
1/2 V ille  de B ern e  1905 . . • • » •
3/4 V ille  de F r ib o u rg  1902 . .  • .  .
0/0 V ille  de L a u san n e  1697. .  .  • •
1/2 V ille  do L a u sa n n e  1902 • • • •
1/2 V ille  de Z u r ic h  1893 . • .  • •
1/2 V ille  de Z u r ic h  1908 . • • • •
0/0 V ille de N ap les  1831 . . • • « «
5 0/0  V ille  de R io -d e -Jan e iro  . • • .
' 0/0 Stockholm . 1900 . . .  • « « .
0/0 V ille  de S tookolm , 1«09 . , . .  •
Obligations de chemins de fev 
4 0/0 O entra l-S u isse  1870 
3 O /OJou^ne-Holépens. • • .  • • •
3 1/2 .lu ra -S iin p lo n  1894 . « • • • •
3 1/2 N ord-E st-S u isse  1894 • « ■ » «.
3 1/2 N ord -E st-S u isse  1896/97 .  .  .  •
3 1/2 S a in t-G o tlia rd  1894. . . . • •
3 0/0 A u tr ic h ie n s , A ne. ré s ., I r e  h y p  ^ »
4 0/0 L o m bards  e t  S ud-A n t r i  ehe, AnO.
40/Ô L o m b a r d s e t  S u d -A u trio h e  • « r  
4 0/0 M éd ite rran ée , Com p. I ta l .  • • • 
ü 0/0 M érid io n au x  d 'I ta l ie  . • • .  •
O b l i g a t i o n s  d e  M a n q u e *  ,
2 0/0 B anque  E t a t  de F r ib o u rg , av ec  lo t i  
4 0/0  B an q u e  h y p o th é c a ire  S u èd e  . •
4 0/0 B an q u e  H y p o th é c a ire  S uède  n o u v .
3 0/0 Oréd. F ono . Kg.,No400,0Cl i  800.000 loti . 
4’r0 /0  C réd. fono. F ran c o -C a n ad ien  (3,40 diff) 451 — 
4*0/0 C réd it F o n c ie r  (^ 'é to c k o lm , 1904 . 498 —•
4 0/0  C ré d it fo n c ie r S to ck h o lm  1906 . '. •
3 B/4 C ré d it F o n c ie r  V audo is  1905, s é r .F .
4 0/0  Soo. au x . genev. de T ram w ay s  • •
4 0/0 Socié té  F in a n c iè re  F ran co -S u isse  .
4 1/2  S üo iélé  F in a n c iè re  H alo-S u isse  .. .
4 1/2 S oo iétê  fin an c iè re  su isse -am ério a in e .
o b l i g a t i o n s  d e  g a x  e t  d ’i l o i l r i c i t i
4 1/2 C om pagnie  O u e st p a r is ie n  an o . . .
5 0/0  G az de N aples 1909 . . . .  .  .
4 1/4 Soc. fo ces m o tr ice s  b e rn o ises . .
O b l i g a t i o n s  d e  M in e s
4 0 /0  M ines de  Sosnovrice. . • • » •
O b l i g a t i o n s  d i v e r s e s
5 0/0 A u tom ob ile s  de p lace  (Cie franç .) •
4 0 /0  B rasse rie  de S a in t- Je a n  . .
L a  L ag u n a , Cie C oton o t in d u s t. (L av in).
5 0 /0  N egociao ion  A g rico lad i X ico  y  A n.
4 0 /0  P e r tu s o la  (U sines e t  M ines de) • •
A c t i o n s  d e  b a n q u e s  
B anque F é d é ra le  (Soc. A non .) . « • .
B an q u e  de G e n è v e ........................ ...... • •
C om pto ir d ’E scom pto  de G enève . . .
S oc ié té  de C ré d it S u isse



















































Soo. F in a n c iè re  p o u r l ’I n d .  M exique 
Soc. F in a n c . p . l ’In d . a u  M exique, p a r ts .
A ctions de Gax et E lec tv ic ite  
G az  e t E le c tr ic i té  de M arse ille  . • • •
A cc. T u d o r (Soc. de 1’)
Aco. T u d o r (Soc. de 1’) p a r ts  de fo n d a te u i 
Com p. d ’E l. de l ’O uest P a ris . (O uestL urn .) 
E lec tro m e ta llu rg iq u e  (proc. P a u l G irod) 
F ran co -S u isse  p o u r l ’Iu d u s tr ie  é le o triq u e  
In d u s tr ie  é leo triq u e  (p rio rité ) • • • •
A ctions de M ines e t T errito ires  M in iers
C h arte re d  (B ritish  S o u th  A frica) . . .  8Q 25 
G afsa  (C. d esP hosp . e t  C h. de fe r  ). p a r ts  8400 - -  
S h a n s i (P ék in  S y n d ic a te ) ,,•••• S8 2*
Actions de Sociétés in d u s tr ie lle s  
Frigorifiques et Glacières Genèvo. Parta.
O rizab a  (fila tu re  e t  tissage) . . . .  .
S a n  J ld ô to u so  (d raps) N os 1 à  15,000 . .
S a n  R afao l (fab. do p R p i e r ) ...................... .....
Actions diverses 









88 L — 
87 -  
248 —
C 'Iiu jik ^ s i h  t u e  t l e  ( i l e u è v e
21 ju ille t Dem ande Olïre
F rance 99 91 99 97
Belgique 0^ 65 UH 71
Ita l ie  09 70 »9 78
Londres 25 15 25 19
A m sterdam  208 15 20a 25 
A llem agne 1^8 10 123 15 
V ienne IC4 85 104 95
New-York 614 — 618 — 
Ba. Banq. Natilonnlo gal«»e tt u/0
Vienne — 21 juillet — C lôture  
C lôture précédente C. du iou___« n  as 1 l<J «WOhange F ra n cfo rt 
Londrea 
• P aris 
» Sulü&e 
Rente hongr.
L 0/0 hongrois o t 
4 0/0 autrioh ien  
Rente au trich ienne 
A et. Alpines 
Liin der bank 
Chemins au trlch . 
Cli. Lombards 
C rédit au trich ien  
Union Bank 
W ien. B ankverela 
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M ilan — 20 juillet
Ulôtnre prAoAdsoto O da )onr
EN PERSE
Une embuscade 
Constantinople, 21. — Selon un télégram­
me de Mossoul, les gens des tribus ont surpris 
un demi-bataillon de soldats turcs entre Ker- 
kouk et Solemanje; 40 Turcs ont éto tués, 
y compris le commandant dont la famille a 
été conduite en esclavage vers la frontière 
de la Perse,
EN RUSSIE
Gorki en Italie 
Berlin, 21. — On mande de Naples au 
Tageblatt : On ne sait rien dans les milieux 
officiels de la prétendue expulsion de Maxime 
Gorki, qui a été annoncée de différents côtés,
Argentine et Bolivie. — New-York, 21. —
Oliango suv Suis«« 
.  • l'iu iB  
.  .  Â llom . 
.  .  L o u d r. 
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A ut. UèititurranSe 
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-  -  - - -  683 — 
470 — 
717 —
1). Oui». Bäle 
B .S .eh . de Cet 
13. Fédérale 
U. Ala.-Jiorr.








Alum inium  ------
l^r.-Suibae 173 — 
AlioL.il ord. 465 — 



























|> n r lo  — 21 ju i lle t .  — Ouverture  
3 0 /0F rano . 97 80 Gon. Âlin. — —; 
Créd. Lyon 1253 — Rio 1607 —
Russe 5 0/0 102 62 De Beers 374 — 
C harteren  42 — Goldilelds 181 
E xtérieure 97 50 Rand Hin. 255 — 
Bq. Paris 1635 — East- Kand 135 
T urc 4 0/0 93 75 Geduld — *-
Bq. Ottom 715 — Gœra ------
Tendanoe form e _ _ _ _




B. W in te rt.
Cham 
Gœrz
A lum inium  
B q.C om .Ital. 




Bq. hyp. Zur. 
ü® I t a l . t r .  
<Erlikon 
Motor.
Baltim . Ohlo 
Tendance ferm e
i)o m. OIT.
717 - 720 -
856 -r- 880 —
771 - 772 -
630 - ----
1514 - 1516 -
öö 1/4 551/2
2750 - 2760 —
816 — 816 1/2
667 — 568 -
475 - 478 -__ - -
2011 - 2 0 1 2 -
725 - 728 —
613 - 615 —












P a r ia  — 2 0  ju ille t  — C lô tu r e  
Ciat. prêo. C .d u j.
S 0/0 Fronçai.
Consolidé, angl. 
10/0 b résilien  
10/0 Egyptien 
1 0/0 Espagnol 
1 0/0 H ongroi.
5 0/0 Ita lien  
1 1/2 Japonais 1U05 
" Portugais n. cot. 
5 0/Ö Russe 1906 
10/0 Kusse 1901 
I 0/0 Russe 1896 
4 0/0 Serbe 
1 0/0 Turo unifié 
Lombards ano. 
Banque de Pari* 
Gédit Lyonnais 
B anque Ottom u!)4 
Union F a ri.ie n n e  
S uoi 
R ioT ln to  
Saragosse
M. Monnier donne lecture d’un travail 1 On télégraphie do Buenos-Ayre3 que le gOU- 
de M. Ch. Giddc, empêché de se rendre au I vernement argentin a  remis ses passeports 
congrès, sur la solidarité sociale en France. I au ministre de Bolivie et lui a  ordonné do 
Ce rapport a été suivi d’une discussion, I quitter la Cflpitale dans les 24 heures. D’autre 
dans laquelle ont pris la parole M. Ferdinand I part, il a télégraphié au ministre de la Répu- 
Buisson, député et M Michel, professeur à  I blique Argentine à la Paz de partir immédia- 
l’université de Turin, 'I  tement. Cette mesure est motivée par le refus
S,«mires 20 ju ille t - C lô tu re
Olût. préeéd. O. du jo u r  




L11* e t Nabsv. aot.
New-Y. C entral, aot.
N o ri.e t W est.pr.aot,
Pennsylvania aot.
Philadelpb. e t Read 
Union paoiilo, aot.
Oonsolld, & 2 1/2 0/0 
Brésilien 1 0/0 i8S».
F rom en t New-York) 
leb u sb e l (c. en dgll.)j 
U ruguay 3 1/2 0/Ü 
Rupee 10/0  
B right A. DeforMd 










































B e r l l u  — 2 0  ju ille t  — C lô t u r e  
C lôture préoédente 01. on jo u r




















14 3/4 14 3/4
1 50/100 1 56/100 
B 15/100 5 34/100
2 6/100 2 12,100 
6 25/100 6 87/100 
9 8771C0 10 1/16 
1 56/100 1 58/100
80 1/4 90 1/8 
64 -  94 -
Deutsobe Bank 
D l.eonto  Sas. 
Dresd. Bank 
Crédit A utriohien 
C rédit fono. P rtu . 
A lum inium  
Allgom. Elootr. 
Booliumer 
D ortm und Stam m . 
Selsenkiroben 
Harpenor 
L aurahlltte  
Petersburg L ioht 
Siemens e t Halske 
Aot. Chomins Aut. 
Aotions L om barde. 
Aot. G othard 
B altim ore
3 O/o Em p. allem .
4 O/o Russe 1889
Es oompte
B ille tsR u s. e . 
Napoléons d’or 
Change V ienne et* 
.  P a r i , ooqrt 
.  Londrea long 
,  > oourt 
.  Snlaae 







27 2 60 
















































16 6 — 1632 -  
1255 — 1256 -  
713 -  714 -  
S2i — 829 — 
47Où — 4705 -  
183^ — 1894 — 
401 — 899 -  
81U — 3S9 — 
832 — 334 — 












83 -  
93 85
F r u n c t o r t  — 21 ju illet




B ru îu ll l 
Ita lie  80 »5
Londres ^:i 12 
P aris 61 12
Suisse 81 175
T ienne Sn 13 
B. » Napol. d ’or 16 2i 
10/0 A utncliion  or 103 10
4 0/0 Hongrois or 95 40 
Doulsche Bank 243 — 
D arm stüdter Bank 131 60 
Hgyptiens — — 
Ch. de 1er d ’E ta t 151 90 
Banq. Com. Berlin  173 S0 
Aot. Lom bardes 21 30 
G othard — — 
A lum inium  271 20
1 0/0 Espagnol ------
Disconto 1S6 90
M éridionale — —
Crédit au triohien  20J 70
5 0/0 Ita lien  
Aot. M éditerranée 
Alpine '
Gelsüukirolien 
Allg. E lealrio itä t
282 — Dresdener Bank
Banque Ottom ane 
Siemens & Halske 
Fabr. soie artitio.
1 0/0 Ch. Bagdad 
F k fu rt liyp. Bank 
N ordd. Lloyd 
3 1/8 Consol.




































1.'2 -  
2J1 —






Charbons Sosnowio» 14IO — 1423 —






.  .  P art. 
Tabacs ottom . aot. 
C hartered 
De B eer.
E ast Kand 
Ferreira-G old 








R obim on Deep 
Geduld
Q eldenhui. Est, 
Van Dyok 
Rdft. B ast Gold 
Sim m , et Jaok 




698 — 6J3 —
197 — 199 — 
154 — 153 — 
83 — 83 — 
8800 — 8771 — 
3390 — 8380 — 
401 — 405 — 
10 —
372 —
131 -  
531 —
67 50 




39 -  
251 —
279 —
116 -  














451 -  
267 -  
159 -  
64 75 
89 -  





64 -  
73 — 
16 -  
25 19 
123 18
form eTendance Pari» . . . . 
Londres» tendanoe général® lourde 
l. .  C hem . Am éjt. fa ib le
•  •  M ine. ST iftr . o a lsu
• • Min. Austt. c »litre
N è w a Y u r k  - 2 0  )u i i le t .  C’l ß t u r «
C léture pràcéJm ite Cl.du jour 
(Jeld. Reg. Bonds 2 — „1 ‘ 
Change s. Berlin 60j. 95 3/8 9.) 3/10 
» Londres 4 85 9^ 4 bb Oo 
Cable transfors 4 b7 70 4 87 70 
Change sur P a r i. 6 16 7/8 5 1B 7/8 
A tchi.on Top. Com. 116 7/8 
• pref. 104 7/8
Baltimore & Ohio 119 7/8 
Canadian Pacifio 166 — 
Chesapeake & Ohio 78 5/8 
Chioago Milwaukoe 155 5/8 
Denvor & Rio Gr. C. 47 1/2 
> .  prof.
Erie R a ili. Com.
,  Is t  pref.
Fed. Steel. Corp.
General E leotno 
□Linois Central 
Louisville Nashv.
Missouri & K ansai 
New-York C entral 
> Ontario 
Norfolk W est. Com.
Pensylvania Phil.
Philadelphia  Read.





A rgent lingot 
A malgam. Coppe»
Cuivre 18 1/4 àJlS 1/3 













































67 -  
6183 8/»
